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OV LA CONFIRMATION 
de l'Arreft du huitiéme Janvier 
mil fx cens quarante-neuf. 


EN VERS BYRLESQVE. 








A PARIS, | 
Chez NICOLAS IACQVARD, ruë Chartiére 
prés le Puits-Certain, au Treillis Vert. 
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SOVPPE A LOGNON 
POVR MAZARIN: 


Ou la confirmation de l'Arreft du huidié- 
me Janvier mil fix.cens quarante-neuf. 


EN VERS BVRLESQVE, 


#N, EN ef faitil entient dans l'aile 
WW Ila beau nous faire querelle, | 
# Le Parlement a dit hola, 

MS I fauc qu'il en piffe par là, . 

27 Ce feroitàluy grand fortife, 

| <= De perfifter dans l'entreprife 

Qu'il faifoit de voler plus haut, 

Il vient de faire vn villain faut, 

Il peut bien faire plumeneufue, 

Auparauant qu’ilengeleue, 

Il n’eft plus pour luy detraitté, 

Mafoy le fort en eft ietté, . 

1] luy faut boire cette couppe,. 

Ce fera la derniere fouppe. 

qui fentirale gouft d’ognon, 

C'eft pour rafraichir fon rognon, 

Et pour luy radoucir la ratte 

Que du Tillet a mis fa datte, 
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Que s'il ne la treuueà fon gout, 
Ji cft difiicille en ragouft; | 
Mais on ne s'en enquefte guerre, 
‘Cela paffe en laire len-laire, 

On fe rit de fes appetits: 
Autant les grands que les petits, 


Luy fouhaittoyent ce bon porage, + 


Gui Peftoufraft de male rage. 


Grace à Dieu commeon demandoit 


On la fait boire vn petit doigt, 
Qui purgera bien fa freflure, 
D'vne groffæ& vilaine ordure, 
Qui ne nous faifoit point de bien, 


C'eft ce pouvoir qui n’eftplusrien, 


Il a beau faire violence. 


1! faut qu'il voyage hors de France, 


On l'envoye en pofte chezluy, 
Fuit.if party des aujourd’huy; 


Puis qu’il n’a rien qui l’enempefthe 


Aprésauoir eu fa depefche, 

Et paffe-port en parchemin 

* Pour faciliter fon chemin ,« 
Ilvouloit encor des patentes, 

Et l’on a figné les prefentes; 

Rien ne le retarde à prefent, 
Sicen’eft quelque païfant | 
Quiluy prepare malencontre, 
Et Dieu veüille qu'il Le rencontre, 
Tn'iroitouereplusauant, 
S'il n'eftoit pouffé d’vn bon vent, 
Qui le fift aborder à Rome, 
Ou point n'amende méchanthôme : 
Mais aille en quel partilvoudra, 
Pourtant partiril luy faudra; 
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Peut -eftre pluftoft que le Fo 

Et pas fi toit qu’on le defire ; 

Treuue:t’il fon depart fafcheux, 

Tous fouhaittent d'aller chezeuxs - 

Ayme t'il fi peu fa patrie, 

Que quand on le chaffe, & qu’oncrie. 

Qu'on fe force d'yretourner, - FE 

Ils’y feroic pluftofttraifnér +: : #2 

Quede courircommehômmeliBre, … : 

Habiter fur les bords di Tibre, 

[fcraintqu'on leiettededans, 

Et d'y boiremalgré fes dents, 

Plus qu’ilne voudroit pas fans coupé 

Ce feroit bien pis que la fouppe, 

Eut-elle dognon bien amer, 

Etfalée comme eau de mer. 

Ou veut donc l’enuoyerle monde, 

Puifque fur la terre & fur londe, 

On véut à ce courrier volant ito 

Faire frmaigfe traitéments. ho 2e 

Ilaime mieux aller au diable, 

C'’elt vn refuge au miferable; 

Ïl aura là des compagnons 

Qui n'aimeront pas lesognons, : 

1] mangera deleur potage 4: ::,:14:: 

Quine fentira point lherbageg 1... 

Quril haït autant quele poifon 

Chacun en fçait bien la raifon ; : - | 

11 fera la meilleure cherè 3118 5er 

La rage n’eft pasla fi chere, 

Ienmettra dans fonragouft, 

Puis qu’elle eft fi fort a fon gouft, 
milneveutiamaisen demordre, Le 

En düft il arriuer defordrese 7 2 à: ci 
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Qu'il aime auec pafñon 

Sera fa viande eternelle, 

Pour luy refaire la ceruelle, 

31 creuuera bon tous cesmets : 

Si l’onenofte les Arrefts, Le 
Qui font vne fort mauuaife huile 
Pour faire falade à fabile, 
Encor moins le met des ognons 
Quiluy fait trop malaëxrogaons; 
Au diable donc, qu'il faffe gilles, 


N'importe ous il trouffe fes quilles, ” 


Qu'il n'ait plus à nous approcher, 
Quenousn'allionsie rechercher, 
Ce ne fera de noftre vie, 


Que nous doit prendre cette enuie ; 


Ii demeurera long temps là, 
Attendant qu’elle nous viendra; : 
Il aura fans qu'on l'importune 
Temps defaire-la fa fortune, 
Et de deueniren enfer 

Le Miniftre de lucifer, 

Qui Le traitera d'importance, 
Qu'il porte là fon Eminences 


Gn n'en veutplusen ces quarticrs 


Elle coufe trop de deniers, 


Qu'Haille jà ferendre digne : LE 
D'eftre eftimé voleur infigne, 0 1 
Nuln’enuie cétinterel, : 1. 

Puis qu'on en confirme l'Arrefte 
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